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Les Eglises réformées Berne-Jura-Soleure font partie d’une société qui vit un processus de 
profonde mutation. Aucune institution n’est épargnée. L’Eglise se pose également la question de 
l’accomplissement de sa mission dans un nouveau contexte sociétal. Nous voulons avec vous 
réfléchir sur la signification des changements à venir pour l’Eglise d’aujourd’hui et de demain. Ce 
document doit être le fondement de cette réflexion. 

Après avoir consulté de nombreuses personnes du contexte ecclésial et différents ouvrages 
spécialisés, le groupe de préparation des Eglises réformées Berne-Jura-Soleure a approfondi la 
question qui constituent le thème des conférences de présidences. Il s’est notamment posé les 
questions suivantes: 

• Comment l’Eglise peut-elle accomplir l’œuvre du Christ lui-même d’annoncer à tous la Bonne 
nouvelle, aujourd’hui et demain? 

• Dans un double contexte d’individualisation croissante et de baisse des financements public, 
comment l’Evangile peut-il être vécu et transmis?  

• Quelles forme et physionomie donner à une Eglise dont les membres veulent agir «Animés 
par Dieu, engagés pour les humains» dans le contexte social de ce début du 21e siècle? 

Le constat que l’Eglise est partie prenante d’une société qui a, en peu de temps, radicalement 
évolué, est le déclencheur de ce questionnement. Selon une perception concordante de la recherche 
sur le monde de demain, cette évolution s’exprime par diverses grandes tendances qui touchent la 
collectivité 1 et qui ont une implication directe sur l’univers de vie des individus. Par rapport à notre 
questionnement, l’individualisation, la mobilité et la numérisation sont les grandes tendances à 
relever. Elles ont lieu indépendamment du fait que l’Eglise les conçoit comme bonnes ou mauvaises. 
L’Eglise doit les intégrer d’une manière ou d’une autre si elle veut accomplir son mandat. 

Le «trend» de l’individualisation 
Dans une époque d’individualisation, les univers de vie des individus se diversifient et gagnent dans 
leur ensemble en diversité. Les individus se différencient toujours plus les uns des autres et les 
caractéristiques communes s’effacent. Les formes relationnelles lâches et dénuées d’implications ont 
tendance à s’imposer face à tout ce qui peut être synonyme de liens étroits et profonds. Les 
biographies s’individualisent et deviennent même des «multigraphies» incluant des parenthèses et 
des nouveaux départs mais aussi un pluralisme plus marqué en matière de styles et de projets de vie, 
une réalité qui se reflète dans l’accroissement des produits et prestations «sur mesure».  

Conséquence de cette évolution, la distance devient la norme dans les relations qu’entretiennent les 
individus avec leurs institutions.2 Cela est particulièrement vrai dans la vie de l’Eglise, où les membres 
entretiennent une relation distanciée avec les formes de vie communautaire de l’Eglise. L’Eglise 
comme communauté vécue se concentre toujours davantage autour d’un petit noyau alors qu’à 
l’opposé, une majorité opte pour une relation distanciée. L’Eglise est donc appelée à comprendre et à 
proposer un lien d’appartenance et un esprit de communauté dans leurs manifestations plus 
éloignées. Elle doit rendre tangible le lien communautaire au travers des élans spirituels vécus 
individuellement - par exemple lors de la visite d’un temple ou d’une église qui se veut accueillante au 
visiteur de passage ou au sein de la «galaxie» des réseaux sociaux.  

                                                           
1 Voir par ex. l’Institut du futur https://www.zukunftsinstitut.de/dossier/megatrends/  
2 cf. Hauschildt, Eberhard: Theologische und soziologische Gründe und die Frage nach der Relevanz; Tagungsbeitrag 

„Lebenswelten auf Distanz. Wie weit reicht der Blick der Kirche?“; Zurich; 2015 

https://www.zukunftsinstitut.de/dossier/megatrends/
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En 2010 déjà, les deux sociologues Stolz et Ballif spécialistes en religion3 ont mis en évidence 
l’importance des grandes évolutions de l’individualisation pour les Eglises La tentative de catégoriser 
les individus selon de modèles sociaux uniformes devient de plus en plus irréalisable. Parallèlement, 
dans une société toujours plus individualisée, l’individu ressent le besoin de l’authenticité dans son 
univers relationnel, un créneau dans lequel l’Eglise peut s’engouffrer.  

Le trend de la mobilité 
La mobilité est la seconde grande tendance qui caractérise l’univers de vie des individus 
d’aujourd’hui, ce, autant dans la vie quotidienne que dans les loisirs, et finalement aussi au travers 
de toute une biographie:  

La mobilité quotidienne 
La plupart des individus ne se limitent plus à leur village ou à leur ville, comme c’était le cas dans les 
sociétés traditionnelles, mais ils font la navette entre leur lieu de domicile et leur lieu de travail. Pour 
se soigner, ils se rendent chez le médecin dans la commune voisine ou la ville d’à côté. Pour une 
partie des individus même, être, pour des raisons de mobilité professionnelle, «navetteur du ciel» 
entre New York et la Suisse plusieurs fois par année n’a rien d’inhabituel. 

La mobilité dans les loisirs 
Ce qui s’applique au travail vaut aussi pour les loisirs: vacances, excursions d’une journée, 
découvertes d’une ville européenne, visite d’une exposition, soirée au théâtre, de nombreuses 
personnes choisissent des horizons plus lointains pour leurs loisirs. L’augmentation de la mobilité 
rend tout cela possible. Il peut être tout aussi rapide d’aller à Barcelone que dans une vallée 
grisonne, laquelle le cas échéant, peut offrir un complément nécessaire au besoin de décélération, 
de ressourcement spirituel et de quête de sens. Mais qu’on soit à Barcelone ou dans les montagnes 
grisonnes, sa paroisse de domicile est bien lointaine. 

La mobilité dans les biographies 
Naissance à Bienne, scolarisation à Genève études à Zurich, fondation d’une famille à Neuchâtel, 
retraite en Espagne De tels parcours de vie sont de plus en plus courants La mobilité qui a pénétré 
dans la vie des individus a un impact profond sur la manière dont ils appréhendent la vie paroissiale 
et la signification qu’ils lui donnent.  

Le trend de la numérisation 
Les progrès de la technique constituent l’autre grande évolution qui a un impact profond sur l’humain 
moderne: nous voulons parler de la numérisation, que l’institut d’avenir mentionné ci-avant désigne 
par «connectivité» en raison des nombreux faisceaux relationnels qu’elle permet. Précisément pour la 
génération d’individus qui a grandi avec les technologies de l’information et qui évolue chaque jour 
avec elles, les «enfants du numérique», comme on les appelle, voient leur univers de vie 
considérablement s’élargir grâce à la digitalisation. Cette évolution qui s’est développée à une vitesse 
fulgurante a inévitablement une influence sur la vie de l’Eglise locale.4    

  

                                                           
3 cf. Stolz, Jörg; Ballif; Edmée: L’avenir des réformés Tendances lourdes et réactivités ecclésiales, Labor et Fides 
4 La question de savoir quelle est la manière adéquate pour l’Eglise d’aborder la digitalisation est si vaste qu’elle constitue 
un thème en soi qui mériterait qu’on lui consacre toute une soirée, raison pour laquelle il n’est guère possible de l’aborder 
davantage dans le cadre de ces conférences de présidences. 
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Que faire? 
Les grandes tendances évoquées et qui s’imbriquent étroitement les unes les autres ont un impact 
profond dans les univers de vie des êtres humains d’aujourd’hui. C’est dans ce contexte que se pose 
la question d’une présence nouvelle, à la fois  pertinente et marquante de l’Eglise.  

Comment une Eglise multitudiniste peut-elle encore proclamer la Bonne nouvelle à une population qui 
n’a jamais été aussi hétérogène et aussi difficile à atteindre dans sa diversité en termes d’espace 
géographique et d’appartenance sociale? Et face à des moyens financiers en diminution, comment 
peut-elle être visible, sensible et perceptible par des individus très différents et à des niveaux très 
différents?  

Si elle veut être perçue comme une institution qui accompagne les individus au cœur des changements 
et être utile aux humains et au monde, l’Eglise doit ici et maintenant prendre en mains le contenu, la 
forme et la structure de l’action ecclésiale de demain et donner des réponses. En définir les 
implications concrètes, c’est ce que nous voulons discuter dans le cadre des conférences aujourd’hui. 
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